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serait indispensable aussi d ’acheter les bonnes grâces 
des em ployés turcs par de riches présents. A lors, 
une fois les écoles allem andes ouvertes, si les élèves 
y  reçoiven t les excellentes choses promises, comme 
de belles im ages, un m an ger appétissant, de nouveaux 
habits et —  point de travail, point de punition pour 
m auvaise tenue ou paresse, b ientôt on aura rassem blé, 
dans toute la M acédoine, quelques milliers de disciples.

En réalité, ce systèm e de „b ien veillance“ alle­
m ande ne serait pas moins justifié que celui des B u l­
gares, des S erb es ou des Roum ains. L es rois goths 
T h éo d oric et A la ric  ont ré g n é  plus longtem ps que 
les em pereurs bu lgares Sim éon et Sam uel, et l’épis- 
cop at d’A lfilas est historiquem ent m ieux établi que le 
patriarcat d’A chris. L a  dom ination des Serbes, sous 
S tép h an e D uschan, eut aussi une durée plus b rève  que 
celle  des Goths. A  plus forte raison, la „gran d e 
souveraineté v la q u e“ en M acédoine ne peut lui être 
com parée. Pourtant, les agitateurs de ces différents 
Etats, ont continuellem ent colporté de sem blables 
légen d es historiques, qui form ent de fait toute la 
scien ce dont on a nourri jusqu’ici les pensionnaires 
des écoles bulgares, serbes et roum aines de la M acé­
doine.

* *
*

O n nous objectera  m aintenant q u ’avec de pareils 
m oyens d’agitation, on ne peut créer  d’élém ents de 
population parlant le b u lgare  et le serbe. E t ce n ’est 
pas le cas, certes, puisque la nouvelle génération  
„purem ent b u lg a re “ ou „purem en t se rb e“ doit p réci­
sém ent sortir des écoles. C ’est pourquoi il n ’y  a eu, 
jusqu ’à présent, que des p a r t i s  n a t i o n a u x ,  dont la 
force est inconstante et variable, com m e celle des partis 
politiques des autres pays. D ans tout l ’O rient, il n’y  
a pas en g én éra l de ville, ni m êm e de village, possé­
dant une population de race unique. A  Jassy, qui


